
CLIN'"D'ŒIL 

..'ELU OU ES TU 7 Déception au CIL des Sablettes 
samedi matin. Alors que les membres du comité 
avaient convié sept élus à leur réunion, personne 
n'est venu. « C'est une impolitesse, a estimé Roger 
Ghibaudo-Brouchier, président du CIL. Seul Jacques 
Marcelin, conseiller municipal, s'est discrètement 
joint à /'assemblée, mais simplement « en tant 

I• qu'adhérent au CIL. '' Jo Minnitti, adjoint à la com
munication de la mairie, précise : « Il n'y a aucune rai
son particulière à l'absence des élus, si ce n'est une 
multitude de petites raisons. Nous sommes à /'écou
te du CIL, dont j'ai reçu le président il y a quelques 
jours. " 

Conseil municipal 

Procédure d'urg~nce 
Les élus se réunissent en 

urgence lundi matin à 8h30, 
dans le but de résilier la 
convention de mandat qui avait 
été confiée à la société d' éco
nomie mixte GEODIS-SPE, en 
vue de la construction du com
plexe aquatique. La commune 
entend reprendre en régie 
directe cette opération dans le 
but d'obtenir ta réintégration 
d'une avance de 1,68 M € 
versé à la SEM. Celle-ci a 
déposé son bilan (voir notre 
édition du 25 juillet). Le chan-

tier est arrêté, alors qu'il y a 
nécessité absolue de mettre 
les bassins en eau avant qu'ils 
ne se fissurent. 

En effet. si ce scénario deve
nait réalité, cela réduirait à 
néant les 11 millions d'euros 
de fonds publics qui ont été 
investis dans cet ouvrage. 

La délibération que les élus 
devront adopter lundi, doit per
mettre la poursuite de l'opéra
t ion par les services munici
paux. 

Ré·uni,on d'été 
au.CIL des Sablette·s 
De nombreux estivants se sont joints aux membres du Comité d'intérêt local 

des Sablettes, réunis, hier matin, pour discuter des points positifs et négatifs du quartier 

--~/ 

De nombreux participants à la réunion étaient des vacanciers. 

U 
NE bonne centaine d'ha
bitants des Sablettes et 
des environs s'est réunie 
hier à la maison de quar

tier. Une longue assemblée, 
assez houleuse, durant laquelle 
les habita nts ont pu exprimer 
leurs revendications sur la vie du 
quartier. Parmi les participants à 
l'assemblée, la moitié était des 
estivants, estimait Roger Ghibau
do-Brouchier, le président du CIL. 

Des réalisations positives 
Il a d'abord évoqué les réalisa

tions positives exécutées par la 
mairie, parmi lesquelles l'assem
blée, unanime. a tenu à souligner 
le « très bon nettoyage quotidien 
de la plage des Sablettes », ainsi 
que l'enlèvement des restes du 
mur de la Méditerranée et des 
blocs de béton et autres ferrailles 
qui gisaient sur cette plage. 

Avant d' aborder les poin ts 
négatifs, d'autres bonnes réalisa
tions ont été relevées : le succès 
du marché estival nocturne sur le 
parc Fernand Braudel, et celui de 
la réglementation des étalages 

(Photos Dominique Leriche) 

marchands sur l'avenue Charles
de-Gaulle. 

Travaux à entreprendre 
Mais ces félicitations adres-

.-' Invitation des 
estivants à la réunion 

.-'Bon nettoyage de 
la plage des Sablettes 

.-'Des points noirs 
en suspens 

sées par les citoyens à la munici
palité ont été bien brèves com
parées aux réclamations. En tête 
des sujets de mécontentement, 
« le scandale du dragage du port 
de Saint-Elme», d'après l'ex
pression de Roger Ghibaudo
Brouchier, accueillie avec appro
bation par les riverains du petit 
port. Des travaux certes néces
saires, mais qui ont été effectués 

Les travaux de dragage du poFt de Saint Elme ont fortement mécontenté les 
riverains qui ont dO supporter les mauvaises odeurs. 

pendant l 'été en entraînant de_s 
odeurs pestilentielles. 

Aut re sujet de mécontente
ment : le projet d'installation 
d'un centre d'élevage de thons 
au large de Fabrégas. Les rive
ra ins cra ignent les répercus
sions de ce projet sur leur cadre 
de vie. 

« Tolérance zéro » 
Lambiance s'est tendue au 

cours de la réunion , tension 
accentuée par la frustration de ne 
pas voir d'élu municipal assister 
à l 'assemblée. S'il y a un sujet 
qui fâche, c'est bien celui du sta
tionnement. 

« On a vraiment besoin de la 
tolérance zéro pour tout, tout, 
tout », a martelé à plusieurs 
reprises Roger Ghibaudo-Brou
chier. Le président a notamment 
interpellé la représentante de la 
police nationale pré sente à la 
réun ion en réclamant plus de 
présence policière pour verbali
ser le " stationnement anar
chique 11 dans le secteur. 

La policière a répliqué en souli
gnant les autres priorités dans 
une ville de l'importance de La 
Seyne, notamment dans 
d'autres quartiers. 

Solenn HONORINE. 




